
Angk.o r~.Thom, le I er Novembre 1912.

Le Conservateur f' ib ''îonii cents m; g*i>vpo„u 'Angkor.

à Mo n-i ri j- ■ i Direct etir de l'Bcoie fr.anyiso d1' HJxtreme-rCrie

RAPPORT BtJK -L3S TR AVAIT y M OCTOBRE IH2.

Mo n s i ntr ■ le directeur,

Rien de particulier à vous signais- ce no.1s-ci
2 la visita du Couv 3msur méfierai, annoncée |,our le 25 8b-r e,

n'a pas ou lieu et a été remise sine elle..

pus travaux du Rayon s y p oursu'lv arvt normalement et les

c oc ouY ertes x ,' ils me permet tant de faire sont d es plus inté¬
ressantes. T e vous ai d é j à signalé, 'dan sune le, tre d'il y a

8 jours,, nu } aoc-Lfication dont ce temple avait été l'objet
en cours de Chantier, moc if icat ion qui ne fut pas à son avan-

tag e et put porta sur la terra«c e du aa. s si f c entrai jugée,
sans doute trop étroit-3 par les cons tructeurs. Il y eut là
une reprise pour -élargir la plat o.rme d îqeosée autour de la
^ra|d 3 téur et le dallage pue l'on ajouta vint s1 appuyer sur
les front (Uns des tourelles' de l'étage inférieur; de sorte pue

la courette' pourtournante, prévue, dans le projet primitif, s '

interrompt so'uv ù\% jftats o-n la retrouve mari n t e.n'an t et elle se

un peu plus chaque jour.1- On la retrouve à la condition d'al¬
ler la chercher à l'étage inférieur. Un autre invisible quand
on se tient sur le mas.sif central et vous comprenez hten que

nous ne toucherons pas aux dalles qui la recouvrent,- vos

travaux d edégageai en t so n L ici assez délicats à cause dd manque

d'espace et de dimension des pierres. On peut d'ailleurs en
dire autant ce toutes les parties du "Rajjo n, car au fur et à
m e su re pu e nou s pénétrons dans des galeries ou d es p as s ag es
inconnus; nous .'sommes or lig es d'étayer les linteaux et les
toitures pi i, to-.s, menacent de s'effondrer.

•J, nomma il le.


